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SÉANCE DU 27 JANVIER 1966 

Préside nce de M. le Chanoine NEDELEC, Président 

Sont admis dans la société: MM. le capitaine 
René HAAS; Vincent FLOC'H, étudiant il Rennes; 
Robert HINGANT, professeur en retl'aite à BU>nnalec; 
Yves LE BERRE, ingénieur des services tecihniq'lle,s de 
la viNe de Lorient. 

Le président fait part du décès de plusieurs mem­
bres de la société: le cololThel Pillolt de Beaur,etour, 
de Bruxelles; Mme Philipp on, de Moëlan; M. PierTe 
Trépos, directeur du Collège Litbéraire Universitaire 
de Brest. Il a rappelé la rem,arquaMe NLlTièr,e de ce 
dernier ,et lu l'émouvant adieu sorti de la plume d'e 
Pe,r-J.akez Helias. 

Le Dictionnaire ' breton de Catherine II de Russie 

« Malgré la souples,se, l'étendue et la diversité des 
aptitudes de la Sémiramis relu Nord, qui est-ce qui 
aurait imaginé qu'elle eût jamais pu s'in,Lér,esser aux 
dialectes parlés en Basse-Bretagne? » Cett'e ques­
tion était fÛlrmulée 'en 1890 par un chercheur ill1,tri­
gué par ce petit fait: dans une leUr,e écrUe en 1785, 
le ba'ron de Breteuil, secrétaire d'Etat de ln Maison 
du R,oi, annonçait au comte de Ségur, amba:s,sadeur 
de FraIl!Ce à Saint-Pétersbourg, l'envoi d'une liste de 
mots français. avec leur traduction en bas-bretolIl', et 
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d'un vocabulaire bas-breton, ceci en vue du dicti'Ün­
naire entrepris sur les ordres de la tsarine. 

Les flweteuT's de la petite histoire ont longtemps 
cherché trace du dictionnaire commandé par la 
Grande Cathe rine. La question est posée à nouveau, 
sans succès, en 1908, puis en 1954. NOltre ami M. 
Roger Gargadel1Jl1ec s'y est intéressé à son toUT et, 
après un premier échec, a été plus heur,eux au début 
de décembre dernier. 

A 1a Bibliothèque NationaIe, un catalogue de la 
section Russie lui fournit un titre prometteur: 
Vocabularia linguarum totiu.s orbis comparativa -
Vocabulakes compa,ratifs des langues du monde 
entier - par S. Panas, 1787-1789, Saint-Pétersbourg, 
2 vol. in-4°. L'auteuT >Cité, Pierre-Simon P ALLAS, es t 
un naturaliste et ethnographe aHemand, qui s'occu­
pai<t aussi de linguistique. 

Du catalogue il fallait passer au livre. Las! La 
B. N. ne possède que le s,econd volume. Il suffi,t, heu­
reusement, à résoudre l'énigme des chercheurs de 
1890, 1908 et 1954. Le contenu de l'ouvrage répond 
bien au titre, à ceci! pJ'ès qu'au lieu de s'étendre au 
mOll1de entier, le tmvail de Pallas s'est borné à 200 
langues d'Europe et d'Asie - ce n'est déjà pas si 
mal - et à une liste d~ 273 mots. Chacun de ces 
mots forme un chapitre avec sa traduction en tou­
tes ces langues, qui reviel1Jl1erut toujours dans le 
même ordre: le breton figuTe à la qnatŒ·zième place. 

En -têt'e du second volume, M. Gargadellinec reu'ou­
ve, dans leur forme latill1e, les 130 mots étudiés dams 
le prenüer volume. Il a ensuite rel'evé, pour les 143 
autres mots et pOUl' les noms d'e l11OmbTe, les tra­
ductions bretonnes fournies en écriture russe. Les 
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équivalences données pour certains t.ermes ne sont 
pas sans étonneJ' quelque peu. Aussi serai,l-on curieux 
de savoir qui fut, en Bretagne ou à Paris, chargé 
par I.e haron de Breteuil de réaliser cette version 

hretoŒl le, 'Cit aussi quel dictionnair,e brdon fu,t joint 
à l'envoi de la liste de mots (1). 

Pour qu'on respecte les noms de lieux bretons 

Une l<eUre de M . . Corentin Nicolas, de Rosporden, 
dénonce à nouveau la tendance ,abusive à déna,turer 
nos toponymes en r,emplaçant l'authentiqu.e appel­
lation bretonne par une traduction français,e, ou s'Üi­
disall1Jt ,belle. AiThsi J(êr-nevez ou, avec l'a'rticle, « al' 

Gêr..,llIev,ez », devient la ViUeneuve! Traduction est 
ici tTahison, t'Out autanJt que pour Ru-nevez, trans­
f'OI'l11'é 'en « Rue-neuve » , 'Ou pourr [üoashent (= car­
refour, l>ittéil:aJement: chemin en croix) devenJU un 
imagi'l1.aire ( c Croissant », 'ctc ... Ce,s ,aberratiolI1Js ren­
d,ent plus indulgŒl,t pour le mauvais ,exemple - mais 
bonne traduction - commis par tels l1Iobles d'out're­
fois qui, de P.enhoat, se métamorphosaient en Chef­
duboi,s, ou de Penifeunleuniou en CheHonbaines. 

La Société ;\,rchéologique, en s'éleval1Jt conb·,e c'es 
altérations des J,ieux-dits bretons, est sùœ d'expri­
mer le point de vu.e de tous les esprits éclairés. 'EUe 
souhaite, de plus, que les noms bretons soiel1lt cor­
r,eatement orthographiés. EUe offr·e sa collahoration 
d&si'l1r\:éressée à tous l'es organismes qu'intéresse ce 
problème très actuel. 

Au bord des routes, on note, depuis quelques 
années surtout, UI1Je intéressanbe floraisolll de pall-

(1) iAu moment où nous imprimons, l 'étude de oe problème 
a beauooup p'.ogressé et l'on approche du point final. 



- VIn-

neaux indicateurs posés à l'en.trée des chemins 
ruraux. Oeux-ci n'ont plus 's'eulement un numéro, 
comme, hélas! les parcelles du nouveau cadastre; ils 
ont un nom, celui du viHage, ou des villages, qu'i.ls 
desserveI.I1Jt. Ce nom, qui e8't un authentique document 
historique, il arrive malheureus·ement qu'il soilt es·tro­
p1é prur une éc.riture f.antaisiste et contrai,œ à la 

science. Que soi'ent d"autant p~us félici>tées les muni­
cipalHés qui ont veillé à fair·e r édigerr correctement 
ces noms de villages. 

Bibliographie de M. Edouard M arzipu 

De la Casa Velasquez, de Madrid, M. Guy Bourli­
gueux, agrég'é de l'Universüé, nous a adress,é une 
notice sur Edouard Marzi'Ou (1901-1965), orga'l1is.te 
et musicologue, membre de nom:'e société. Organiste 
suc,cessivement à Bohars, Lambéze~lec, Guipavas et Le 
Relecq-Kerhuon, il se livra à de longues et patientes 
recherches sur les orgues de notre région. 

Sauf s'a Petite histoire des orgues brestoises, publiée 
da:ns les « Cahi,ers de l'Iroise ,> ,en 1957, se,s études 
ont paru dans la r,evue pSTi sien'lle « L'Orgue » . BUes 
vaudront sans doute la peine d'êbr'e :r.a,ssemblées. On 
peut eru jug,er par ces titres: 

Les anciennes orglles et les organiers des XVI"­

XVIIe-XVIIIe siècles dans le Finistère (1947); 

Quimper, noies d'histoire et d'art (1955); 

Une victime du feu, l'orgile de Saint-Jean-du-Doigt 
(1956) ; 

Les orgues de la vallée de l'Elorn (1959); 

Le grand orgue de la cathédrale de. Saint-Corentin 
de Quimper; 
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- Le grand orgue de Saint-Louis de Brest (1963-
1964); 

- François Lidou (1.963); 

L'orgue de l'église Saint-Suliau de Sizun (1964). 

Echec au vol des ob jets d'art 

La Soci<éLé Archéologique a eu trop d'occasiO\ll ùe 
s'indigneT des actes de vandalisme ot .(Le pillages de 
nos trésors artistiques, pour ne pas se réjouir de là 
d,écision que vient de prendre le Conseil Général du 
Finistère: pour faire obsltacleau vol des statues 
dans les églises et chapelLes du département, on les 
fixera par sc'ellement. Opération délicate et de IQln~ 

gue ha'leine, qui sera faite par trrulliches et... qui ne 
dispensera pas de reste,r vigilants. 

Publication du Répertoire de la série V 
des Archives du Finistère 

Le présÎld ent préseifl Le l'exceJl.e'nt ins trument de 
travail et de recherche que vient de publier M. 
Charpy, di,œcberur des Archives départementales. C"est 
Ile Répertoire numérique d'e la série V des archives, 
réunissant les documents de la période con1corda­
taire - exaCJtement de 1800 à 1907 - r elatifs aux 
cultes ,da.ns le Finistère, Le r,éper toire propremen t 
dit est précédé d'une abondante bibliographie et 
d'une analyse sommaire de documents conservés 
ailleurs, oJotammelllt aux archives de l'Evêché. 

Autres ouvrages signalés 

Les travaux sur l'hi'stoire loca le ou régionale abon­
delllt toujours et on ne peut que s'en féliCÎlter. Les 
membres de la Société Archéologique y contrilbuent 



largement. Ainsi le fascicu],e, extrait des « Annal~s 

hydrographiques » (1965), SUl" la Toponymie nauti­
que de l'île de Batz et de ses abords est l'œuvre cOIm­
lllun,e du Docteur Dujardin et de M. Alain Le. Berre. 
Plusieurs ouvrages sont signaJés connue étant sur le 
point de paraître: du Docteur Du}ardin, « Les oarto­
gl1aphes bretons du Conquet, la navigation, en ilmages, 
1543-1650 » ; d'e M. Jean L'Helgouach, du Laboratoire 
d'anthropoIogie préhistorique de l'Univ-er:sHé de Ren­
nes, « Les sépultures mégalithiques en Armorique », 

étude d'-ensemhle et mÎS'e au point faite par un spé­
cialis'te; du chanoine Falc'hun, prüf-ess,em' de celti­
que à l'Unliversité de Hennes, « Les noms de lieux 
celtiques » , premier volu.me d'une série; du -c.ha­
noine Thomas, une monographie historique de Plo­
modi,ern. 

Innovation,' séance le soir Ct Quimper 

Tnaditio\1lnellement, depuis près d'un siècle, la 
Sociérbé Archéologique se réunit -à 14 heures, Je der­
lÜ'er jeudi de chaque mois. Pour répondr-e à des 
désiTS s'Ûuvel11t exprimés ,par Ides membres qubllpérois 
qui ne s,ont pas libres au milieu de la journée, la 

séance de février, jeudi 24, s'ouvrira à 20 h. 30, au 
lieu habituel, immeuble municirpal de la p].ace Toul­
-al-1aer. 

Ce sera en quelque sorte une « première », qui 
permettra Un contact direct et vi'Va.nlt de la sociélé 
avec des membres qui en étaient jusqu'ici empêchés. 

La Secrétaire, Le Président, 

Anne SELLE. P.-J. NÉDÉLEC. 
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SÉANCE DU 24 FÉVRIER 1966 

Présidence de M. le Chanoine NEDELEC, Président 

En ouvran t la séance, tenue pour la première 
fois à 20 h. 30, le président souhaite la bienvenue 
aux luembr·es très nombreux que leurs occupations 
Jourllalières ,em pêchellt généralement d'assistm- aux 
séanoes ordillaires de la société. 

Le procès-verbal de la dernière séa~nce est lu et 
'adopté. 

Admission 

Sont admis dans la Société: M. Jean ASCOET, :uns­
tituteur, La Chapelle-du-Mur, à Plouigneau, présen­
té par MM. Gourvil ,et Le Bihan; Mlle R1enée CANIVET, 
infirmière, rue Me,llac, Quimperlé, présentée par 
Mme Rouaux et Mlle Selle; M. A. SANCIER, p~·of'es­

sieur de lettres au Lycée de Brlest, 2.9, rue du Ch:'!­
teau, présenté par Mme Mocaër et le médecin géne­
raI Laurent. 

Nécrologie 

Le Présideult fait pal,t du décès du chanoine 
AhguLlleTl1), ,aumônier de la retraite de Lesneven, 
ancien curé-doyen de Recouvrance, historien d 'e PJou­
guerneau et de Michel L'e Noble·tz; et de Maître Yves 
Le Goff, notaire honoraire à Gouézec, membre de la 
société depuis 1933. Maitre LQ Goff, né ,à Pleyibcn en 
1898, passa la plus grande partie de sa vie à Goué­
zee; il est surtoutconllu, sous le nom de Yeu'll ar 
Go, comme l'Uill de,s plus ardents défenseurs et illus-
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braileuu's de ' Ia langue bretol1Jl1Je (voir article nécrolo­
gique dans « Oues t-France » du 23 février 1966) . 

L'inventaire des Monllments et Rich esses artistiqlles 
de la France 

par M. Jacque,s ChaTpy, 
vice-président du Conüté départemental de l'Inve nJl:aire 

Depuis deux ans· a commencé en Bretagne l'Iruven ­
taire général de Lout oe qui près'ente un intér êt his­
torique, adistique et archéologique. La disprurition 
des monuments déLl'uits serait moins regre tta ble si 
on avait pris soin de les enregi,s trer pour l'hÏJsltoire. 
Au XIX· siècIe, 1es problèmes de protection des monu­
ments l'Ol1Jt empor té sur ceux de l'lnventai-re propl'e­
ment ,dit qui auu'ait dû servir de support à lia conser­
vation. Aujourd'hui le but poursuivi par l'Inven:lai,re 
est plus la t'ge : oréer une eonsden ce artistique loca le 
qui sm',ait l'aide la plus sûre pour l'administration et 
surtout l'un des modes d'accès de lia masse à Ia cul­
ture. 

L'il1Jventaire est conçu en fonction ci"eXÏJgenoes 
pur,emcnt scienLilique,s: établir une monographie 
complèt,e (avec noLices, photographies, plans) de tous 
les monuments (meubles et immeubles), ensembles, 
e t f,ragmel1Jts; il convient de oréer un réflex,e lIlouveau 
da ns toutes les administrations que les exigences du 
progrès amènent à Lransformer le sol ou le sous..,so] 
du territoir e. 

L',organilsation inst1tutionnelle de l'Inv,enta<ire cOlns­
tiitu é en 1964 et 1965 comprend tr01s niVleaux : Natio­
nal, régiŒlJa,l, dépal' temental, doté cha,cllin d'une com­
missi'on composée cie personnalités choi'si,es pour l,eur 
compétenoe. La Commis,sion NatioIlJale et son s'ecré-
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baria,t comdonnel1Jt les travaux et prépar·ent les ins­
tructions techniques, la commission régi:onale dirige 
l'équipe de travail qui ex.écube l'inventair·e sur le ter­
l'ai n, l'e comité dépar'temerutal propose les program­
mes, pœrticipe à la recherche des sourees dooumen­
ta,iTles et au pr'é-inve.ntaüe, susci,te l'aide maltérielle 
des coUec.t1'vités locales. 

L'irwentaiil'e a un champ d'achon très vas~e. Pour 
la période préhistorique et gallo-romaine de .u,om­
breus'es CaTltes permettent de signaler tous les monu­
ments actueHemenrt: visibles; l'es mottes féodales font 
l'obj'et de rel<evés exacts avec rph.otoguphi,es aérÎlen­
ne:s; le mobiliell' 'Civil est rderuu 100'squ'il fait poo:tie 
intégr.œnte de l'immeuble (portmit die famine, bo,i.s·e­
rÏJes) , forme un ensemble (mobilielr pays~m), p,résell1-
te une qualité exceptionne1le (commode Régenoe 
sigillée). L'inverutaire n'apporte aucune modificaltion 
d'ordiJ.'e jUJ'idique sur le domaine privé. Le cadJ'e 
retenu est territorial (communes, cantons, d étpa'r le­
ment), en faisant ressortir la notion d'e,ns·emble. 

Dans l'e Finistère des .nomb,reux répertoires alùCiens 
ou récents serviront utilement à l'inventair,e: études 
de Cambry et Fréminville, cat,a1ogues de Paul du 
Chatemro', Chanoine Ahgrall, H. Waquet, a,ruciens 
présidents de la Société, travaux de Le Guennec, du 
Cr,est de Villen1Jeuve, Chanoines Peyron et Péil'ennès, 
pulblications de M. Coutron, collection des bulletins 
de la Société Archéologique du F.iJruistèTe ... 

Les travaux de l'Inventaire sont dlectiv'ement com­
mencés ,en Bre-tagl1ie, Alsace et La'J1lgued'Ûc-Roussilloll; 
ils doivent se p'ÛUirsuivJ"e ,en Lorraine, Hawbe-Nor­
mal1die et Aquita.iil1Je. En Bretagne I.es premièl'es 
zorues re-tenues son-t les vieux quarrtiJers de R'enrues et 
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le centre des trois départements br,etons (can ton de 
Carhaix, Maël-Carhaix, Gourin et Le Faouët - et 
pour l'an 1966 ceux de R.ostrenen et Châteauneuf­
du-Faou). 

Le can ton de Carhaix, qui a l'hClIl11netl1' de s'ervir 
de canton témoin pour l',expérience franyaise, a four­
ni 193 dossi'ers pOUl' ses huit communes, 1.188 pho­
tos ,en noir, 17 clichés en couleur, 28 TeIevés d'alrchi­
tectlw'e. Sept mottes féodales ont élté r,eleiVées, et 
MM. Giot et Pape on t terminé l'iniV'ernrt:aj,T(~ des péll·io· 
des pr6histo'rique et gaBo-romaine. Sont présentées 
en exempl,e des photographies de vieœUes maisons de 
l{,ergroa's, en Plounévézel, du manrOi'l' de Re,r,ni,guez, 
en Oarhaix, du m,a,noir de Penayeu'I1" en Mom",eJT, de 
l'églis,e, d'un vieux moulin (avec son méoanisme 
anci'en) et d'un mobil~er pays,am de Ker,g10 ff. 

Afin d'a'chever l'lniVentaÎlre dies 172 cantons des 
quruhe dépa,l"'lemenrt:s de la B.retagne 'en vingt ans, 
l'ai,de déparrtemellitale et la collaboration de,s érudits 
locaux et des étudianil:s (déjà 'eff,ecti'Ves) S{)l)ùt néces­
saires! Le PI'é-inventail'e, travail pl'éparatoire, OOIl­
siSJte à. étahlir l'inventaill"e des cbose,s à invenl\:oder, 
par r ,epéll"age des monuments et pointage de la docu­
mentatio:n. Les qualités es,sentielles du pré-inverutaiI"e 
sont l'exhausltivHé et la précision. 

Le but final de l'iniVentaÏre est la public,atiOtn. La 
maquette du canton de Carhaix est 'en cours d'éltuùe 
au Minlj,s.tère des Afi'aires CultureUes. L'invenltaiœ est 
une entreprise histO'1'iquecomplexe où doiverut appa­
raîtl'e <toutes le·s couches historiques du pays. A la 
diftérenrce du serv,ice des Monuments Historiques, 
l'Im"entair,e ne conç.oit pas de monumenlts pTivilégiés. 
Il s'agit vraiment, ainsi que l'écrit M. Chastel, vke-
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président de la Co.mmissio.n Natio.nale, « d'intégœr 
Ile p3itrimoiJne 'culturel dans la vie natio.nale » . 

L'association des amis du Vieux Quimper 

par M. Lachaud 

L es bu ts de cette no.uv-elle asso.ciatio.n sont de 
['·ecenser, 00l111server 'et rles.baur·er le cenm"e historique 
de Quimpell' : il s'agit de réanimer les vieux quar­
tiCll'S dé'laissés et de les reme-l:Jtl'e e n va leu'l' clans leu r 
ensemble. 

Afin de crém' un mouvem.eIllt d'opiu:Ïün, l'-asso.Dia­
tio.n s'e pr"opo.se d'établir un plan docum e'llitaill"'e du 
Quimp-er anci-en,et d'o.rgaJl1s.er 'pro.chainemelI1lt une 
l'o. ipe aux antiquités. un Co.nCo.UTS -de pho.rto.graphies, 
une expositio.n sur le vieux QUÏrmper. 

M. MalTaux disait r-éoemmen,t: « Les asso.ciatio.ns 
d'e sauvega-rde exeroent une action abs·olument indis· 
pensnbIe. » Po.ur ad'héT'ffi' à celle des nmis du V,ieux 
Quimper o.n peut s'adresser au siège so.cial, au Syn­
d~-carl d'Initiative de la Ville. 

Présentation d'ouvrages 

M. Daniel présente « Gauguin sans légendes » , 

o.U!vrag-e po.sthume de Charles Chassé, « Quand la 
t'e rI'e fai,t naufTage », de H em",i Queffé J.ec. L:e Cha­
no.ine Nédélec présenrl-e « Le Drrago.n dans l'art et 
l'hag,io.graphie hretoI1iue ». de R. Co.uffon et ChanlOine 
du Cleuzio.u, « The Saints o.f Cornwall », du Cha­
no.il1ie Do.ble. Il annonce la paruUon pro.chaine du 
travail de M. Gowl'vil: « Noms de famine de Basse­
Bret'3ignre. Martéri,aux po.ur servir à l'étude de .l'anthro­
po.nymie breto.nne » , prix 20 F. S'adres,ser à l'aurleur. 
ft Mo.'l"lnix. 
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Chronique du Vandalisme 

M. BodivH signale la de!>tructiolll il"éoenrbe d'une 
anoie:nne salIe lambrissée de pha,l'macie à l'hôpital 
de Quimper (1); Mme Morand, le trisbe état de la cha­
pelle Saint-Vennec, et M. Le Berre le manque de 
f.er,metl1l'e de la chapelle Saint-Vio, en TréguClnnelc. 

Le président annonce que la pr'ochaine séance du 
soir aura sans doute lieu au mois de mai. 

La séance est levée à 22 h. 15. 

Le Secrétaire Général, Le Président 
. J. CIIARPY. P.-J. NÉnÉLEC . 

SÉANCE DU 31 MARS 1966 

Présidence de M. René DANIEL, Vice-présjdent 

Le procès-verbal de la dernière séance est adopté. 

Le présiderut fait pad du décès de deux adhèren:ts 
qui .oon1pbent plus de quarante ans de fidélité à notre 
société: M. Adolphe Le Dant, l'etraité des Postes, 
rue P.-Sémard à Brest, elt Mlle Césrurilfie Haruwy, de 
Plouvorn, et une adhérente plus récemment adn1Ï.s'e 
dans la société, mais bien con:nuecependallit de 
beaucoup d'entre lliOUS : Mme Tanguy, ûomluerça1ntc, 
rue du Palais à Quimper. 

A dhésions nouvelles 

Sont admis dans la société: Mlle Hélène RUNIGO, 

infirmière, 62, rue L.-Pasteur, Douarnenez, prés'enLée 

(1) A la suite du compte rendu paru dans la presse, M. le 
Directeur du Centre Hospitalier Laënnec a tenu à d.éclarer que 
cette destruction n 'a pas eu lieu de son temps. 
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par Mlle Poulain et M. Le Bihan; M. BURDIN, rue 
M.-Laga,dec, Le Conquet, présenté par -le Dr Dujar­
d:~n 'et M. Le Bih3Jn; M. PLORMEL, étudiant, Le Dos­
s-eu, S3Jl1Itec, présenté par MM. Nédélec et Le Bihan; 
M. Léon L'HoUR, Ï!nspeCiteurr d'assurances, 6, boule­
vard Emi1e-Zola, Nancy-Laxou (Meurthe-et-Moselle), 
présenté par MM. Nédélec -et Le Bihan; MI'le Mari-e 
CROGUENNEC, mstitwtrice honoraÏJ"e, 1, rue Colbert, 
Brest, p,réserutée par MM. Ogès ,et Le Bihan; Mme 
Paule QUJLLEC, 27, rue Elie-Fréron, Quimper, présen­
tée pa,r MM. Lachaud >et Nédélec; M. Roger MANUEL, 
28, rue EL-Gourmelen, Quimper, présenté parr MM. 
René Dani-el et NédéIec. 

Ouvrages présentés 

Le président présente d'rubord une étude parue 
dans la revue Penn-ar-Bed, n° 43, décembre 1965, 
sur les découvertes ,de vertébr,és quaternaire-s dans 
l'estuaire de l'Aiber-Bdut. 

Ensuilte est ptr,ésentée une plaquebte richeme t 
ornée de photos de M. J os Le Doaré, concel",nant Loc­
maüa die Quimper. La valeur du texte est @a.r3Jntie 
par la signa:ture de M. Chrurpy, directeur des Archi­
ves du F,inislèr-e, qui a su ,corudens-ell: en quelques 
prug-es l'historique de l'église et de ,sa construction, 
ainsi que du pri-euré attenant, y ajoutant un expose 
sur les faïenceri'es de Locmaria .et leur évolution à 
traveT'S les siècles. 

Vient ensuite l'ouvrage, enfin paru, que le Docteur 
Duj ardin a pati-emment élaboré, avec urue fierv,eur 
familiale, sur Les cartographes bretons du Conquet; 
La navigation en images, 1543-1650, volume de 116 
pages in-8, orné de 44 illustmtions dont 13 caTtes 
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et 10 hor·s-1exte (!franco 22 F., chez le Docbeur 
Dujrurdin, 29 N. Saint-Renan, C.C.P. 141.23 Renl1ies). 
NUll n'était plus compét·ent que l'ingénieur général 
Dyèvl"e, dans la préf,ace du liv·œ, pOUJ.' end11'e ,tout 
l'intérêt et pour saluer « cette page nouvelLe de 
t'histoire de la navigation » . Non cOlltellt d'ètaiblilr 
l',existence d'une véritable école de cartographes au 
Conquet, avec les Brous'con, Til'odec ·et Troadec, 
l'auteur étudie en détail leurs guides nautiques, avec 
c3ll"tes, calendriers, roses, instructions pratiques. Cel­
les-ci sont souvent savoureuses, allant jusqu'à tutoyer 
le lecteur. 

En dernier lieu, M. le chanoine Nédélec pi1'ésenie 
un ouvr,age .de .M. le chanoi,ne Falc'hun, professeur 
de celtique à l'Universilté de Rennes: Les noms de 
lieux celtiques, ro série,' Vallées -et plaines. Il ne 
s'agirt: pas seulement de noms de lieux bretons ou 
ga]lots, là où le celtique est <CllCOre parlé, mais de 
n'oms usités dallJS toutes les régions de France et même 
au~de]à, dans l'ancien domaine du gaulois. Utilisant 
les travaux ,de ses devanciers en toponymie, mais se 
dégageallt le premier de Ia théOll'ie hop étroite de 
d'Arbois de Jubainville sur l'01'igine des n'oms de 
li·eux habités en France, M. Falc'hun ouvre une voie 
nouvelle et il e n montre la f,écondité. Son enseigne­
ment ·est né, dit-il, « moÏlns des livres que ·du con­
tad dÎ<rect d'un ceHisant et d'un phonéticien 3JVec 
des sites au llom apparemment celtique ». Ainsi, 
rapprochant les topon)'lmes avec les lieux mêmes 
qu'iLs désignent, faisant les vérifications soit sur 
pllace, soit ·sur des cartes détaillées, i:l a constaté 
que,en recourant au celtique, le nom de lieu s'éclai­
l'e bien souvent par le sHe géographique, le topony-
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me pair la topo.gmphie. Il fait parrt au public d'une 
premièr,e série de ces constatalions, ,ooncernant des 
sites de vallées et de plai<l1Jes, en aUerudant mo.ntagnes 
et coUines, sources et rivières, e tc.; 118 extraÏlts de 
CM les, d'une parfaite netteté, aident à le suivre oom­
me sur le terrain. Co.mme il s'e doit, l'au leur offre 
ses eXiplicartions, les pro.pose SU<IlS les impo.ser. Il selra 
il1!téressmlJt de vo.ir l'accueil que fero.nt les spécialis­
tes en toponymie à ces so.lutio<l1ls neuves, dont la 
force est dans le co.ntact direct av'ec le so.l, un so.l 
qui n'a pas bougé depuis . que les Celtes donnèrenL 
des no.ms aux l~eux qu'ils o.ccupaient. 

Séflnce du 24 avril à Quimperlé 

Avanrt de lev,er la séance, le président annonœ que 
la pro.chaine réunion se tiendra à Quimperlé, le 
dimalllche 24 av,ril. Ce sera en même temps la pre­
mière excur'sio.n de cette année. 

La Secrétaire, 

Anne SELLE. 

Le Prés ident, 

René DANIEL. 

SÉANCE DV 24 AVRIL 1966 

'(tenue à Quimperlé) 

Préside nce de M. le Chanoine NEDELEC, Président 

Après aVo.ir évoqué les travaux de La Villemarqué 
et de Audran, anciens président 'et vice-présidC<l1Jt de 
la So.ciété Archéo.logique du Fini'stère, le président 
remerde la ville de Quimperlé de so.n accueil cha-
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leUl'eux. M. Charter, maire de Quimperlé, di,t le plai­
sir des Quimperlois de recevoir pour la deuxième 
fois en quelques années la Société Aœhéologiqll'e du 
F~n1stèœ, et rassure de la collalbomtion des habi­
tants de sa commune à l.'œuV're ,eI1lbr,ep~riS'e paT la 
Société. 

Le pl'ocès-verbal de la dernière séance ,est lu et 
adopté. 

Admission 

Sont admis dans la Société: M. KEBDILÈS, recteur 
de P~omeur, présenté par MM. L'e Bihan et Sala un; 
MUe J 'eanne BLOUET, commerçante à Br,est, présen­
té par MM. Le Bihan et Boussard; M. Germain 
n'HANGEST, 1, rue MonticeHi, Paris (14·), présenté 
par MM. Louis Le GraIld ,et Flabrès; M .. Jean-LoUIs 
BIDEAU, 8, rue A.-F:l'atnce, Doua'rnen:ez, pirés'enbé par 
MM. R. Daniel et Le Bihan; M. PORTIER, phanna­
cien, CIohars-Carnoët, présenté par MM. Prieur et 
Pogam; M. Jean-Yves PERROT, Lycée ,d'Evreux (Eure), 
présenté par MM. Daniel Bernard et E. PCilirot; 
M. l"abbé LE BORGNE, curé de Ploudiry, présenté par 
MM. GuéJ1lec et Le Bihan. 

« Quimperlé et ses environs autrefois )) , 
édité pal' les flmÎs de Jean Savina, 

par M. Louis Ogès 

De 1928 à 1934, Jean Sav,ina, profess1eur d'hi,stoi­
re, habita Quimpell"1lé el collabora à L'Echo de Bre­
tagne, l:e journal de Quimperlé. Quelques-uns se sou­
viennent ,encore de l"alspeDt corpultent de l'h1stOll"i'en 
et de sa bM"be noire. Afin de réunir ses aJl'ticles, con­
sam'ès SUI,tOlIt à Ia période révolutionnaire, la Socié-
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té des Am is de Jean Savina a décidé de l'es grouper 
·en un volume mis ,en souscription au prix de 15 F. 
ou 20 F. (édition de luxe). 

L es regis tres d'Etat civil de Quimperlé 
à l'époque l'évolufioJ}.naire 

pair Mme BriUet, professeur au Lycée de Quiill1iperlé 

Ces r egis tres sont conservés en très bon état. Us 
dénotent une forte natalité el aussi une importante 
mortalité surtou t infantile. Les prénoms tradi tion­
n els continuent d'être donnés aux enfants, mais on 
r elève en 1793 sept « M,ontagne » (enfants de deux 
aubergistes, u n maçon, un couvreur, un journalier, 
un serrur ier , un caporal fourrier), une « Filliislérien­
ne » , un « Br utus» (fils d'officier de marine) et deu~ 
Marie-Antoinette. La misère est grande, due à la 
para lysie du port, a ux diffi.cultés des communicatioll s, 
à la ,ch oua nnerie aux portes de la ville. Les ades de 
mariages comportent peu de signatures; les veu fs 
et veuves s'e remarient fréquemment, avec parfois une 
grandie différence d'âge chez les conjoin.ts. Nombr,eux 
mariages de militaires. 

La vie à Quimperlé à l'époque révolutionnaire 
d'après les registres de délibération 1789-1795 

par Mm e Brillet, professeur au Lyoée de Quimperlé 

L'auteur évoque successi'vement la fêt'e de la Fédé­
ration à Quimperlé le 14 juillet 1790 avec un dis­
cours de Da v,eau, moine bénédiotin, futur maire de 
Quimperlé; la fête du 14 juillet 1791 poU'r laquelle 
l'autel de la patrie fut dres,sé ,sur la place de la 
Fé dé rati on (aujourd'hui Nationale); la messe soIe,n­
neHe -ch antée à SaInt-Michel en aViril 1791 pOUir le 



repos de l'âme de Mirabeau; le dépôt provis>OÎlre des 
Ie1ltœs de p'rêh'isc de Daveau le 2 floréal an II : « .Te 
déclar'e, écrit-il, ne pas renonoer à mes fonotions 
sacerdotales »; la demande de ,réception à l'hôpibal 
de Quimperlé, comme pauvre, de Mathurin Furie, 
}eune aveugle de 6 ans, le célèbr,e joueur de bin,iou 
de Quimperlé (3 messidor an II); les « f'xploits 1) 

du gendarme Gantheaume à Quenien, Bannalec et 
Pon:t-Aven (délibération du 15 theTmidor an III); 
l'rul"Dc>station de Le Clech, recteur de Saint-Thurien, 
prêtre réfracbaÏTc, qui possédait une lettre du oomte 
de Puisaye et des passeports chouans ... 

Bibliographie 

Le prés,ident présente une plruquette consacrée ::t 

la « Visite de l'église abbatia le de QuimpeTlé » due 
à M. Kervran. 

La parti'Cipation des jeunes 
aux fouilles et recherches archéologiques 

Le Président du Syndicat d'Initiative de Cor­
nouaiUe a demandé que soient cons titués des g,rou­
pes de jeunes en vue de travaux p[réhisbori:ques et 
archéologiques. Le Président de la Société Arch~olo­
gique fait savoir que de tels groupes ont déjà per­
nüs de nettoyer des chapelles (scouts de Fll'ance), 
que l'e groupement Mein Bre'Ïz a été in!>tÏJtué dans un 
but de travaux de sauvegarde des monuments non 
probégés, que les fouilles préhistoriques nécessitent 
desconnai,ssanoes très pa~rticulières que ne possè~ 

den:t pas des amateurs, que les recherches gallo~ 

romaines et médiévales sont plus facilement accessi~ 
bles 'aux jeunes sous la conduite de profes,seuTs ou 
érudits compétents ,et autorisés. 
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M. Legrand souhaite que des panneaux signalent 
aux visiteurs les monuments préhis1toriques 'et g,allo­
romains. 

Excursion archéologique 

Sous la ,conduite de MM. Ogès, Nédélec ,et Daniel, 
la Société Archéologique visita l'église Sainte-Croix 
de Quim.perlé (avec mise au tomheau du XVI· siè­
cle ac'tueHement déposée dans le ja<ridin du presby­
tère), les 'r,esbes de l'Abbay,e Saint-Maurice, la cha­
peLle N.-D . de la Paix au Pouldu, la chapelle Saint­
PhililbeI~t-SaiIl!t-Roch à Moëla:n, 1',aUéecouv,errte de 
Moëlan et le château du Renant, en Névez. 

Le S~crétai,.e Général, 

J. CHARPY. 

Le Président 

P.-J. NÉDÉLEC. 

SÉANCE DU. 26 MAI 1966 

Présidence de M. ,le Chanoine NEDELEC, Président 

Le procès-verbal de la dernière séance est lu et 
adopté. 

Adhésions 

T'l·ol's nouveaux membres sont admis dans la 
Société: Mme 'et MUe MIORCEC, demeura.nt à Ker­
danet, ,en MorJaix-Ploujean, présentées par MM. J 'ac­
ques Le Minor et André Le Roy; Mlle Msaudcette 
ERARD, inspectrice à la Direction de l'Aetion Sanitaire 
et Sociale, à Quimper, présentée par Mlle Al'ribat et 
M. Roger Pothier. 
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Les jours . maigres au temps jadis 
Le culte de Saint Goustan 

Sainte Tunmez ou Tumette 

Le docteur Dujardin a l'eçu plusieurs lettres à la 
suite de la publication de son ouvrage: « Les oado­
gmphes du Conquet ». 

Un teoteur lui fait remarquer que « La Berlhau­
dièlre » a donn,é le chi lIre de 153 jOUTS maigr,es dans 
ul1Je chronique maritime parue en 1964 dans le 
journal « Le Télég.ramme » . al' le ,d<üoteur Dujar­
din ,ne pM'vient qu'à un tolal de 131 jours ,en -addi­
tiol1llll-an:t les j ours maigres r,epl'osentés par un pois­
son daThs les calendriers nautLques du Conquet, à 
sarvoÏJr les vingt-ci'l1Jq fêtes, les quatre-temps, les mer­
ffi'edis et les vendr,edis, les autT'es jours du Carême 
l1Ion ,comptés. 

Un autre lecteur lui a posé la quesltion de savoir 
pourquoi saint Gouslan figure aux ,calendriers de 
Brouscon, au Bristish Museum, et ,à ceux de Trodec, 
tous deux 'cartographes conquétoi,s, al OTIS que l,e Thom 
de oe sailllt est inconnu en L6on. 

La réponse peut êbre faile que saint GOllstan est 
honoré dans le Morbihan (à Rhuys ,et à Amay), 
dans la presqu'île de Guérande, et que les naviga­
lems aVlai,ent dù ,r.elever l,es non1JS des prindpal1x 
saints honorés dans les ports de Bretagne. 

Enfin on illterroge Ie docteu:r Duj<a:rdin sur la 
sainte qui ,est dénomm ée TUllJl11ez dans le calendrier 
dé 1543 et Tl1nmette dans oelui de 1546. 

M. Gomvil signale qu'il y a un saint Tunmez 
patron de Laondunvez. 

Le Président pense que Tunmez, pronQncé « Tun-

• 


































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































